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« Je rends grâce à 
mon Dieu chaque fois 

que j’évoque votre 
souvenir… »  

(Ph 1, 3)

Ces mots chaleureux de saint Paul 
me viennent spontanément à 

l’esprit, pour remercier toutes les per-
sonnes qui ont participé de façon ac-
tive et enthousiaste aux célébrations 
civiles et religieuses, et tout spéciale-
ment au 49e Congrès eucharistique 
international, lors du 400e anniversaire 
de fondation de la ville de Québec en 
juin �008.

En cette année consacrée à saint Paul, 
j’éprouve à votre égard ses mêmes sen-
timents de gratitude, de joie et de ten-
dresse. Le 14 juin �009, nous célébrons 
la solennité du Saint-Sacrement du 
Corps et du Sang du Christ, presqu’un 
an jour pour jour de l’ouverture du 
Congrès, le 15 juin �008. À partir de ma 
Lettre pastorale « Action de grâce pour le 
Congrès  eucharistique » (1er novembre 

�008), j’aimerais reprendre avec vous 
quelques expériences du « déluge de 
grâces » dont nous avons été inondés 
il y a maintenant près d’un an et dont il 
fait bon se souvenir.

Que de grâces reçues!
Quelle joie profonde nous reste de 
la célébration finale!  Ite  missa  est fut 
pour tous l’envoi en mission, afin de 
partager cette Présence vécue dans 
l’Eucharistie à tous nos frères et sœurs 
dans le monde. Benoît XVI nous a 
parlé en direct de Rome, au moment 
de l’homélie. Il nous a rappelé, en les 
convoquant à notre Assemblée, les 
« géants » de notre histoire religieuse, à 
savoir les Jean de Brébeuf, François de 
Laval, Marie de l’Incarnation et Kateri 
Tekakwitha, ceux-là mêmes qui nous 
avaient accompagnés tout au long du 
Congrès. Malgré la pluie torrentielle, la 
foule a suivi intensément cette célébra-
tion, jusqu’à la fin. Cardinaux, évêques, 
prêtres, diacres et tous les fidèles se 
sont alors dispersés, heureux, comblés, 

Cérémonie d’ouverture du 49e Congrès eucharistique international, Québec, le 15 juin �008.
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trempés… mais remplis du bonheur 
d’avoir célébré tous ensemble cette 
Statio Orbis, cette Messe sur le monde!

Évangélisés par 
l’événement
De nombreux événements m’ont 
touché personnellement en ces jours 
du Congrès. Mais je souhaiterais sur-
tout connaître, encore aujourd’hui, les 
expériences que vous avez vécues à 
l’occasion de cette grande aventure 
spirituelle. Nous continuons d’en cueil-
lir les fruits et l’onde d’espérance qui est 
partie du Congrès étend sa vibration à 
l’ensemble de la province et du pays. 
De nombreux échos et témoignages 
nous parviennent encore d’un peu 
partout. Je remercie Dieu pour toutes 
ces grâces partagées!

Missionnaires pour la 
vie du monde
Comme les apôtres, 
au temps de Jésus, 
nous étions peut-
être hier des 
pèlerins craintifs 
et tremblants, 
mais mainten-
ant la grande 
Pentecôte eu-
charistique de 
juin �008 nous a 
transformés en mis-
sionnaire  pour  la  vie 

du monde. Que l’élan reçu au Congrès 
canalise nos énergies apostoliques 
vers les plus pauvres, dans un monde 
inquiet et assoiffé d’Évangile! « Ce n’est 
pas seulement de pain que l’homme 
vivra, mais de toute parole sortant de la 
bouche de Dieu » (Mt 4,4).

Comment allons-nous répondre à 
l’aspiration spirituelle de nos contem-
porains? L’Esprit du Ressuscité, qui 
nourrit nos cœurs par la parole de Dieu 
et par l’Eucharistie, ne nous donne-t-il 
pas un Amour divin et humain incom-
parable à vivre et à partager? Au-delà 
d’un programme social à promouvoir, 
n’avons-nous pas d’abord à faire fruc-
tifier les dons que nous avons reçus et 
à tendre à la sainteté? Écoutons saint 
Hilaire de Poitiers : « Nous qui avons 
reçu par le sacrement de baptême la 
nouvelle naissance, nous éprouvons 
une grande joie lorsque nous ressen-
tons en nous les premières avances 
de l’Esprit Saint, lorsque s’éveillent en 
nous l’intelligence des mystères, la con-

naissance des prophéties, la parole 
de sagesse, les charismes de 

guérison et la domina-
tion sur les démons. 

Tout cela nous pé-
nètre comme des 

ondées, et peu à 
peu ce que nous 
avons semé se 
développe en 
une moisson 
abondante. »

« Voyant les foules, 
Jésus fut pris de 

pitié pour elles, parce 
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qu’elles étaient harassées et prostrées 
comme des brebis qui n’ont pas de 
berger. Alors, il dit à ses disciples : ‘La 
moisson est abondante, mais les ouvri-
ers peu nombreux; priez donc le maître 
de la moisson d’envoyer des ouvriers à 
sa mission’ » (Luc 9, �6-�7). Cette parole 
nous interpelle tous, disciples de Jésus, 
dans nos différents états de vie. Bap-
tisés dans l’Esprit Saint, offrons-nous 
pour servir dans la vigne du Seigneur.

Le Congrès eucharistique international 
a renouvelé notre accueil du don de 
Dieu. Que l’écoute quotidienne de 
la Parole et la communion fervente 
au Pain de vie unissent nos cœurs au 
service d’une culture de la vie et de la 
solidarité! Puissions-nous répandre gé-
néreusement les grâces reçues et nous 
engager sérieusement pour rendre 
témoignage de l’espérance qui nous 
habite! L’amour du pauvre, le souci de 
la justice et de l’intégrité de la création, 
la recherche de la paix sont des signes 
de la grâce émanant du Cœur eucharis-
tique du Seigneur.

Que l’Eucharistie 
demeure à jamais notre 
lieu de communion!
Réjouissons-nous de toutes les grâces 
de conversion, de guérison, de récon-
ciliation et d’unité qui sont le fruit de 
ce Congrès eucharistique international 
sur notre pays et sur le monde entier. 
« Voilà pourquoi moi aussi, depuis que 
j’ai appris votre foi dans le Seigneur Jé-

sus et votre amour pour tous les saints, 
je ne cesse de rendre grâce à votre 
sujet, lorsque je fais mention de vous 
dans mes prières » (Ép. 1,16).

Puisse l’apôtre Paul se réjouir aussi 
de notre foi et de notre fidélité au té-
moignage des Évangiles : « C’est bien 
vrai! Le Seigneur est ressuscité, et il est 
apparu à Simon » (Lc �4, �4). Que cet 
apôtre de feu, nous donne l’ardeur et le 
courage d’annoncer l’Évangile par tout 
notre être, par notre fervente commu-
nion au Christ.

Vierge Marie, servante de la Parole 
et femme eucharistique, étoile de 
l’espérance, obtiens-nous la grâce de 
témoigner du don de Dieu par la chari-
té joyeuse qui se nourrit d’adoration : 
« Eux, après s’être prosternés devant lui, 
retournèrent à Jérusalem pleins de joie, 
et ils étaient sans cesse dans le temple 
à bénir Dieu » (Lc �4, 5�-5�). 

Continuons par mille chemins de spiri-
tualité personnelle et communautaire, 
le grand mouvement eucharistique 
national et international qui a trouvé 
un relais stimulant au 400e de Québec, 
berceau de l’évangélisation en Améri-
que du Nord, cité de Dieu à jamais eu-
charistique et missionnaire pour  la  vie 
du  monde. Cap dès maintenant sur la 
prochaine étape, la verte Irlande, Dub-
lin �01�!
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